
Le président arménien Serge
Sargssian a accordé un commen-
taire exclusif au service d'Internet
de la radio Liberté, dont le texte
intégral, représenté ci-dessous, a
été fourni à Noyan Tapan par le
Service de Presse du président de
la RA.

" Durant les derniers quelques
mois l'Arménie est apparue aux
premières pages de la presse
européenne par deux raisons :
bonne et mauvaise. La première
étaient les désordres, qui avaient eu
lieu dans notre capitale après les
présidentielles de février, et la se-
conde était la rencontre du 7 juin
entre moi et mon collègue azéri.
Toutes les deux raisons soulig-
naient que l'Arménie était un pays
se trouvant dans la phase transi-
toire du voisinage européen.
Malgré les nombreux obstacles,
existant sur notre chemin,
l'Arménie approfondit ses réformes
et renforce ses institutions démo-
cratiques en tant qu'un élément
menant à une gestion stable et
bonne.

Les désaccords postélectoraux
parmi les forces politiques m'ont
donné l'occasion de former une
vaste coalition politique, unissant
quatre sur cinq fractions représen-
tées au parlement. La partie impor-
tante de la mission de cette coali-
tion sont les réformes socioé-
conomiques ayant une tendance
démocratique, qui sont déjà mises
en application. Nous travaillons
ensemble en accord avec la matière
et l'esprit de la Résolution 1609 de
l'Assemblée Parlementaire du
Conseil de l'Europe.

Les réformes considérables,
conformément aux normes interna-
tionales incluent la libéralisation
de la loi " sur la tenue des réunions,
des rassemblements, des proces-
sions et des manifestations ", l'ex-
pansion des droits de l'opposition
parlementaire au moyen des
amendements législatifs spéciaux,
qui garantissent un rôle de partici-
pation dans le processus de l'adop-
tion des décisions et du système
politique et, le paquet complet des

Par Haroutiun Khatchatrian 

Le nouveau président arménien
Serge Sargssian a effectué sa pre-
mière visite officielle en Russie du
23 au 25 juin, qui n'était pas inat-
tendue, étant donné l'importance
des relations entre Moscou et
Erévan pour l'Arménie. La Russie
a été l'associée principale de
l'Arménie dans les domaines poli-
tiques et militaires et la com-
posante économique de leurs rela-
tions accroît continuellement. Les
nouveaux présidents, élus cette
année dans les deux pays, Serge
Sargssian et Dmitri Medvedev s'é-
taient déjà rencontrés deux fois, en
mars et en début juin (au sommet
non officiel de la CEI à Saint
Petersburg), mais la visite actuelle
était leur première rencontre offi-
cielle qui avait montré à quel point
les liens traditionnels entre les
deux pays allaient être maintenus. 

En bref, la visite de trois jours a
prouvé que Sargssian s'était
intéressé à maintenir " la coopéra-
tion stratégique " avec la Russie.
C'était évident parmi autre du fait
qu'en outre Medvedev et le premier
ministre Vladimir Poutin, le prési-
dent arménien a rencontré les chefs
des deux chambres du Parlement
russe, et a également eu une ren-
contre spéciale, avec les principaux

experts politiques de la Russie.
Comme le montre la déclaration
commune signée par les deux
présidents et leur déclaration pour
la presse, Sargssisan a atteint ses
objectifs principaux. Medvedev a
exprimé son engagement de main-
tenir les relations bilatérales dans
les domaines politiques et mili-
taires et de rendre les liens
économiques encore plus étroits.
"Nous sommes convaincus que la
collaboration étroite entre la Russie
et l'Arménie est le gage d'un
développement stable et digne de
la région entière ", a dit Medvedev
ajoutant que la Russie voit en
l'Arménie son partenaire principal,
sinon privilégié, dans le Caucase
du sud. Medvedev a également
réaffirmé l'appui russe à l'approche
d'Arménie à la solution du prob-
lème du Haut-Karabagh, c'est-à-
dire, on doit éviter la reprise de la
violence, et qu'une solution poli-
tique doit être prise dans le cadre
"du format existant", c.-à-d. dans le
Groupe de Minsk de l'OSCE.
Ainsi, la Russie, comme les deux
autres Coprésidents du Groupe de
Minsk, les Etats-Unis et la France,
s'oppose (comme avant) aux efforts
de l'Azerbaïdjan d'impliquer
d'autres corps internationaux (par
exemple, les Nations Unies) dans
le processus du règlement du con-

flit du Haut-Karabagh. 
La visite a également eu une

composante économique impor-
tante, bien que Sargssian puisse
être moins satisfait des résultats
économiques. La Russie a été le
plus grand pays investisseur en
Arménie et sa plus grande associée
commerciale, et la rencontre avec
le premier ministre russe a été
prévu de surmonter quelques diffi-
cultés existantes. Cependant, l'im-
pression est que les déclarations
optimistes sur le commerce et les
projets de l'accroissement des
investissements russes en Arménie
ont couvert l'échec dans certains
domaines importants. C'est, tout
d'abord, le problème de transport,
car en raison de la fermeture du
Lars supérieur sur la frontière
russo-géorgienne (depuis 2006),
l'Arménie, déjà sous le blocus
d'Azerbaïdjan et de la Turquie,
avait perdu son seul lien terrestre
avec la Russie. Cependant, le côté
russe n'a dit aucune bonne nouvelle
pour l'Arménie à cet égard, sauf
l'assurance que Moscou garantira
la régularité du trafic des ferries
entre le port géorgien de Poti et le
port russe de Novorossisk : cela
sert d'une alternative au transport
de marchandises d'Arménie, bien
que cet itinéraire soit beaucoup

Strasbourg, 26.06.2008 -
Malgré la volonté politique mani-
festée par les autorités armé-
niennes de répondre aux deman-
des formulées dans la Résolution
1609 (2008) sur le fonction-
nement des institutions démocra-
tiques en Arménie, l'Assemblée
parlementaire du Conseil de
l'Europe (APCE) estime, dans
une résolution adoptée le 25 juin
à l'issue d'un débat d'urgence, que
" les progrès sont pour l'heure
insuffisants ". Elle déplore " le
retard pris dans la mise en œuvre
de mesures concrètes ", visant à
surmonter la crise politique qui a
éclaté après l'élection présiden-
tielle du 19 février, tout en recon-
naissant que " les autorités
arméniennes disposaient de peu
de temps ".

Selon l'Assemblée, " l'empri-
sonnement et la condamnation de
partisans de l'opposition relative-
ment aux événements du 1er mars
2008 sont un sujet de dispute qui
continuera à nuire aux relations
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Voir  ci-dessous



amendements du Code électoral
conformément aux recommanda-
tions de l'OSCE, qui incluent des
dispositions sur la participation des
forces représentées et non
représentées au parlement ainsi que
des amendements essentiels à la loi
" sur la télévision et la radio ".
Tous ces amendements ont été mis
en application avec les évaluations
positives des experts de la
Commission de Venise du Conseil
de l'Europe.

Ce sont en tout cas des étapes
décisives dans la direction des
réformes à long terme, qui seront
adressées au mécontentement surgi
en raison des élections récentes et
qui garantiront une plus grande lib-
erté pour le peuple arménien. Nous
faisons bon accueil à toute proposi-
tion de l'Union européenne et de la
France, qui assume sa présidence,

pour assister ces réformes et garan-
tir leur exécution effective.

En outre les recommandations
de l'Assemblée Parlementaire du
Conseil de l'Europe, nous avons
lancé des réformes sérieuses du
système de maintien de l'ordre,
ainsi qu'une commission parlemen-
taire spéciale a été créée, avec la
participation de toutes les fractions
de l'AN. Cette commission sera
engagée dans l'étude des événe-
ments tragiques postélectoraux.
Elle aura le plus grand pouvoir
possible pour étudier les faits et
présenter sa propre conclusion
indépendante. Nous faisons appel
aux groupes extraparlementaires,
aux structures sociales politiques et
aux experts internationaux pour
joindre ces efforts.

Avec la Commission de suivi
de l'APCE nous avons observé
jusqu'ici un progrès important.

Cependant, il y a beaucoup de tra-
vail à faire. Heureusement, il y a
une volonté politique pour faire
avancer les projets prétentieux de
notre coalition. 

L'histoire a été féroce envers
l'Arménie. Notre peuple a surmon-
té de nombreuses difficultés dans
le passé proche et éloigné.
Cependant, nous sommes inflexi-
bles que notre pays ne devrait pas
toujours être coincé dans la phase
transitoire. Prenant comme exem-
ple le Mouvement des droits
civiques de l'homme des Etats-
Unis, je suis sûr que malgré les
prochains défis, nous surmon-
terons. En tant qu'un des membres
enthousiastes du Voisinage
européen, l'Arménie finalement
prouvera que sa gestion démocra-
tique est irréversible ". 

plus cher. En outre les côtés ont
exprimé leur intérêt de rouvrir le
transit ferroviaire via l'Abkhazie,
une autre possibilité de voie ter-
restre entre l'Arménie et la Russie.
Cependant, cette perspective est
peu probable compte tenu des
mauvaises relations russo-géor-
giennes. Donc, cette déclaration
peut paraître comme un progrès
politique plutôt qu'économique. 

Les problèmes d'énergie sont
également restés pour la plupart
obscurs. En particulier, contraire-
ment aux espérances, le prix actuel
du gaz russe pour l'Arménie pour
l'année prochaine n'était pas clair
(actuellement la Russie fournit du
gaz à l'Arménie à un prix de 110
dollars pour 1000 mètres cube, la
moitié du prix pour la Géorgie). Au
lieu de cela, des déclarations au
sujet de nouveaux investissements
dans le domaine de l'énergie ont
été faites. D'intérêt spécifique était
la déclaration au sujet de l'engage-
ment de continuer la coopération

dans le domaine de l'énergie
nucléaire, y compris la recherche
de réserves d'uranium en Arménie
et probablement, la participation de
la Russie dans la construction
d'une nouvelle centrale nucléaire
en Arménie, car l'actuelle sera fer-
mée en 2016.   

Les projets communs avec
l'Iran ont également été une com-
posante importante des relations
arméno-russes, car l'Arménie est
l'unique à avoir de bonnes relations
avec l'Iran et la Russie. Cette fois-
ci, Erévan et Moscou ont manifesté
leur intérêt dans la construction
d'un nouveau chemin de fer reliant
l'Arménie à l'Iran (la voie ferrée

actuelle qui pourrait potentielle-
ment être utilisée par l'Arménie, est
à Nakhitchevan, République de
l'Azerbaïdjan, et est inaccessible
pour l'Arménie). La construction
d'un chemin de fer alternative Iran-
Arménie  est possible car les
chemins de fer russes avanceront
les chemins de fer arméniens sous
un accord de concession à long
terme. D'autre part, les déclarations
officielles du sommet ne contien-
nent aucun mot au sujet du projet
tripartite de la raffinerie de pétrole
arménienne qui utiliserait le pét-
role brut iranien, un projet proposé
par les anciens présidents,
Vladimir Poutin et Robert
Kotcharian, et selon les informa-
tions, ayant passé avec succès la
phase d'étude de faisabilité. Cela
peut être dû aux problèmes du côté
iranien.   

En conclusion, l'événement le
plus inattendu de la visite de
Sargssian était sa déclaration, lors
d'une réunion avec la communauté

arménienne locale, au sujet de son
intention d'inviter son homologue
turc, Abdullah Gul, à Erévan à
assister au match entre les équipes
nationales de football d'Arménie et
de Turquie, en septembre. Évidem-
ment, si l'Arménie réussit à ouvrir
sa frontière avec la Turquie, l'é-
conomie arménienne, et probable-
ment, la politique peut être
rigoureusement remodelée et de-
venue moins dépendante de la
Russie. Probablement, en choisis-
sant Moscou comme emplacement
de cette déclaration, le président
arménien a voulu prouver qu'il
n'est pas heureux de la tactique de
son associé stratégique.

entre l'opposition et les autorités et
risquent de faire obstacle à la con-
duite d'un dialogue constructif sur
les réformes nécessaires à
l'Arménie". Par conséquent,
l'APCE " invite instamment les
autorités arméniennes à examiner
tous les moyens juridiques à leur
disposition, y compris l'amnistie, la
grâce et le classement des pour-
suites, pour toutes les personnes
faisant l'objet d'une détention ou
d'une condamnation par un tribunal
en rapport avec les événements des
1er et 2 mars 2008 ".

L'APCE a rappelé que " la li-
berté de réunion doit être garantie
dans la pratique ". Elle salue par
ailleurs la mise en place au sein de
l'Assemblée nationale d'une com-
mission ad hoc chargée d'enquêter
" sur les événements du 1er et du 2
mars 2008 ainsi que sur les causes
qui les ont déclenchés " . Cette

commission d'enquête aura " la
possibilité d'inviter des experts
nationaux et internationaux à par-
ticiper à ses travaux, ce qui devrait
contribuer à accroître la crédibilité
de ses investigations ", ont précisé
les parlementaires.

Suivant les propositions des co-
rapporteurs de la Commission de
suivi, Georges Colombier (France,
PPE/DC) et John Prescott
(Royaume-Uni, SOC), qui avaient
effectué une visite d'évaluation
dans le pays les 16 et 17 juin,
l'Assemblée a décidé d'examiner,
lors de sa partie de session de jan-
vier 2009, l'étendue de la confor-
mité de l'Arménie avec les exi-
gences de la Résolution 1609, et
envisagera la possibilité de sus-
pendre le droit de vote de la délé-
gation arménienne à l'ouverture de
session, si les conditions énoncées
ne sont pas remplies d'ici là.

2 Noyan Tapan L’essentiel www.nt.am
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Selon l'APCE, les progrès en
Arménie sont insuffisants 

Par Arev Hakobian

La question du règlement juste
et pacifique du conflit du Haut-
Karabagh est d'une importance
principale pour la politique
extérieure d'Arménie, a déclaré
Edouard Nalbandian, ministre des
Affaires étrangères de la RA, en
réponse aux questions de l'agence
"Armenpress". Selon le ministre,
la question de la reconnaissance et
de la réalisation du droit de l'au-
todétermination du peuple du
Haut-Karabagh constitue la base
du conflit. Selon lui, l'Arménie
considère que le règlement du con-
flit du Haut-Karabagh devrait être
basé sur les principes suivants : le
HK ne peut pas être sous la dépen-
dance de l'Azerbaïdjan, le HK
devrait avoir un lien terrestre avec
l'Arménie sous la compétence du
côté arménien, la sécurité de la
population du HK devrait être
assurée. L'adoption de ces
principes, selon E. Nalbandian,
donnera la possibilité d'éliminer
les conséquences du conflit. 

L'Arménie ne poursuit que le
règlement pacifique du problème

et fait cas de l'établissement de l'at-
mosphère de confiance pour con-
tinuer les négociations d'une
manière constructive. Les côtés ne
doivent pas prendre des mesures
qui peuvent créer de la tension et
des obstacles additionnels sur le
chemin du processus pacifique ", a
indiqué le ministre. Selon lui, toute
tentative du règlement du conflit
par la guerre peut avoir des con-
séquences imprévisibles non
seulement pour les côtés du con-
flit, mais également pour toute la
région.

Selon E. Nalbandian, les
démarches du côté azéri visant à
l'aggravation de la situation sont
blâmables. Elles deviennent
fréquentes dernièrement : l'inci-
dent de la région de Martakert du
HK en début mars, le refus de ren-
voyer les quatre citoyens
arméniens à partir d'avril, l'assassi-
nat du soldat arménien dans la
région de Tavouch et de deux rési-
dants du village de Tchinari le 18
juin. Selon lui, ces démarches met-
tent sous le danger le processus de
négociations. " Une question
émerge : peut-être c'est le but du

côté azéri, de créer de nouveaux
obstacles pour la continuation des
négociations. Cela témoigne égale-
ment la demande exprimée par un
certain nombre d'ONG azerbaïd-
janaises d'arrêter le processus de
négociations. Il est évident d'où
l'activité de ces organisations est
guidée " a-t-il dit.

E. Nalbandian a également
indiqué qu'étant impliqué dans le
processus de négociations du
groupe de Minsk de l'OSCE,
l’Azerbaïdjan essaye parallèle-
ment de déplacer le règlement du
conflit du Haut-Karabagh à
d'autres instances internationales,
continue l'altération de l'essence
du conflit dans les organisations
internationales et la propagande
antiarménienne. Cela, selon lui, a
considérablement entravé au règle-
ment du conflit et continue de le
faire. " L'Arménie est inflexible
dans la question de continuer les
négociations dans le cadre du
Groupe de Minsk de l'OSCE afin
de réaliser le règlement final du
conflit du Haut-Karabagh ", a
déclaré le ministre des Affaires
étrangères.

Par Rita Karapétian

La troisième conférence sur les
manœuvres " Cooperative
Lancer/Longbow 2008 " qui sera
tenue en Arménie dans le cadre du
projet " Partenariat pour la paix "
de l'OTAN, a commencé à l'hôtel
Ani Plaza à Erévan, le 24 juin. Le
major général Archalouys Paytian,
coprésident arménien des manœu-
vres, sous-chef de l'état-major
général des forces armées armé-
niennes, a informé que les travaux
préparatoires ont été presque
accomplis et les participants de la
conférence discuteront les prob-
lèmes liées aux services tech-
niques, des moyens de communi-
cation et à d'autres services.

110 soldats de 30 nations par-
ticipent à la conférence. Parmi eux
37 sont des spécialistes-officiers de
l'OTAN, les autres sont des

représentants des état-participants
du programme " Partenariat pour la
paix ".

Selon A. Paytian, depuis 2001
l'Arménie a déjà participé à 7
manœuvres. " Cooperative
Lancer/Longbow 2008 " est la
troisième qui se tient dans notre
pays. Les frais des exercices sont
couverts par l'OTAN.

22 pays participeront aux
manœuvres, y compris 7 membres
de l'OTAN (États-Unis, Canada,
Pologne, Lithuanie, etc.) et 13 pays
associés de l'Allience. Encore un
autre Etat, les Emirats Arabes Unis
représente la Coopération
d'Istanbul. A. Paytian a indiqué que
la Turquie, l'Azerbaïdjan et la
Russie n'ont pas exprimé un désir
de participer aux manœuvres. Des
anciennes républiques soviétiques,
l'Arménie, la Géorgie, l'Ukraine, le
Kazakhstan et la Moldavie par-

ticiperont aux manœuvres.
Selon A. Paytian, le scénario

des manœuvres est tout à fait vaste.
Des représentants de diverses spé-
cialités militaires y seront
impliqués. Les participants des
exercices arriveront à partir du 15
septembre. 

A. Paytian a assuré que le côté
arménien sera préparé de la
meilleure manière. Les soldats
arméniens ont toujours démontré
de bons résultats dans l'activité de
maintien de la paix et pendant les
manœuvres. Selon lui, Claudio
Verchellotti, sous-chef des
manœuvres de l'OTAN, représen-
tant du commandement de
Heidelberg a dit que l'Arménie
avait toujours participé avec succès
aux manœuvres, et les travaux de la
dernière année montrent que
l'Arménie est prête à organiser de
tels événements.

La Turquie, l'Azérbaidjan et la Russie ne
participeront pas aux manœuvres de

l'OTAN en Arménie
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Les hommes d'affaires expriment un 
optimisme prudent à l'occasion des

réformes fiscales et de douane
Par Haroutiun Khatchatrian

Le gouvernement a entrepris
une réforme des services d'impôt et
de douane,  ayant en vue d'attein-
dre à ce que ces services doivent
créer de moindres problèmes pour
le milieu d'affaires. Cela suppose
des exigences simples et exhaus-
tives et la définition des règles, la
réalisation des contrôles d'un nom-
bre limité et l'assurance de la trans-
parence de l'activité. Le travail des
services d'impôt et de douane doit
indemniser les difficultés que
l'homme d'affaires possède dans la
région, liées aux frais relativement
plus élevés et à d'autres obstacles.

Au 31 mars 2008 encore, le
processus de l'amélioration de la
législation et de l'administration
fiscale et de douane a pris sa source
de la conférence tenue entre le pre-
mier ministre de cette époque
Serge Sargssian et les représentants
de petites et moyennes entreprises
et les ONG. Des rencontres avec
les représentants de gros business
et de petites et moyennes entrepris-
es ont été organisées en avril dans
le fonds "Union des industriels et
des hommes d'affaires
(employeurs) d'Arménie" et " Le
centre national de développement
de petites et moyennes entreprises
d'Arménie " sur l'initiative du
Ministère de l'Economie de la RA.
Les rencontres ont été conduites
par le ministre de l'Economie
Nerses Yeritsian. D'autres rencon-
tres ont également eu lieu, y com-
pris avec le président Serge
Sargssian. 

Un certain nombre de questions
liées aux rapports " structure d'af-
faire - d'Etat ", à l'assurance d'un
environnement concurrentiel égal,
à l'amélioration de l'administration
fiscale et de douane et en général,
de l'environnement d'affaires ont
été soulevées lors des rencontres.

Des propositions dirigées à la solu-
tion des problèmes soulevés ont été
discutées. 

Les hommes d'affaires
arméniens admettent positivement
les mesures prises par le gouverne-
ment. Un tel point de vue a
exprimé Mme Narinée Mailian,
directrice exécutive de l'organisa-
tion non commerciale  " Fonds de
petites et moyennes entreprises ",
au correspondant de Noyan Tapan.
Elle a noté que pendant le dernier
mois en raison des changements
réalisés dans le travail de douane,
les entrepreneurs ont eu la possibi-
lité de déclarer indépendamment
les marchandises importées. Le
Code de douane le permettait
encore depuis 2002, cependant
dans la pratique il ne s'appliquait
pas jusqu'ici. 

La raison était la divergence
entre les entrepreneurs et l'employé
de douane, liée à la décision du
prix de douane de la marchandise,
ce qui finissait par les " négocia-
tions ". La nécessité de rencontrer
et de " négocier " avec les
employés s'est éliminée où par
ordre du président Serge Sargssian,
les données sur le prix des
marchandises importées ont été
installées dans le site WEB du
Comité de douane. 

Selon Mme Mailian, les entre-
preneurs ont admis avec satisfac-
tion la nouvelle manière de tra-
vailler de la douane, mais ils ont
une certaine crainte sur sa
longévité, est-ce l'ancienne
manière de travailler ne pourra pas
se rétablir plus tard? 

Quant aux problèmes du ser-
vice d'impôt, Mme Mailian a
indiqué que si le gouvernement
réussisse à réaliser les réformes
projetées dans ce domaine aussi,
donc cela va considérablement
améliorer l'environnement d'af-
faires du pays. 

Les réformes du domaine fiscal
sont plus compliquées. En parti-
culier, il sera nécessaire d'adopter
un certain nombre de changements
législatifs. Les problèmes révélés
en raison des discussions sont
reflétés dans les projets " Sept
objectifs principaux de l'adminis-
tration fiscale de la RA " et " Les
politiques de l'administration fis-
cale de la RA, selon les sept objec-
tifs principaux " élaborés par le
Service d'impôt d'Etat de la RA et
présentés à la discussion publique.
Le but des mesures entreprises est
d'avoir un système de l'administra-
tion fiscale améliorée, moderne et
conforme aux exigences de l'Etat et
du milieu d'affaires. 

Parmi les " sept objectif "
proclamé par le Service d'impôt
d'Etat " l'application de l'adminis-
tration " douce " envers la petite
entreprise " est en particulier
incluse. Selon Mme Mailian, le
système incomplet de la classifica-
tion de petites et moyennes entre-
prises, exécutée actuellement peut
devenir un obstacle sérieux pour
les réformes.  Les entreprises sont
classifiées comme " petite ",
"moyenne" et " grande ", selon le
nombre des employés, sans tenir
compte des volumes de leur circu-
lation. Selon la classification en
exercice, 89% des entreprises
industrielles d'Arménie sont
"surpetites" ou "petites". Donc,
l'application de l'administration
"douce" envers la petite entreprise
sera conditionnée par l'introduction
du système plus doux de la classifi-
cation des entreprises. 

Néanmoins, les hommes d'af-
faires sont bien disposés envers les
réformes attendues. Le gage d'un
tel optimisme est, en particulier, ce
qu'avant d'entreprendre certaines
démarches, le gouvernement les
discute attentivement avec le
milieu d'affaires.

Une conférence intitulée " Le
droit au service du développement
économique : la sécurité juridique
des investissements en Arménie "
avec la particpation du Conseil
National des Barreaux de France,
sera tenue à Erévan, les 2, 3 et 4
octobre 2008. Tigran Sargssian,
premier ministre de la RA, Serge
Smessow, Ambassadeur de

France en Arménie, Guevorg
Daniélian, Ministre de la Justice,
Nersès Yeritsian, Ministre de
l'Economie, Michel Bénichou,
Président d'honneur du Conseil
national des barreaux, Président
du programme d'action sectoriel
d'aide à l'exportation des métiers
du droit, participeront à la con-
férence. 

Une conférence arméno-française sur la
sécurité juridique des investissements

aura lieu en Arménie 

Le 24 juin, une réunion avec la
participation des membres du
Conseil suprême de l'introduction
d'une nouvelle culture de l'admi-
nistration des revenus, dirigée par
le premier ministre arménien et un
certain nombre d'hommes d'af-
faires, membre de la présidence de
l'Union des industriels et des
hommes d'affaires (employeurs)
d'Arménie a eu lieu dans le gou-
vernement arménien. Les prob-
lèmes liés à l'administration, les
préoccupations et les propositions
des milieux d'affaires ont été dis-
cutés lors de la réunion.

Arsen Ghazarian, président de
l'UIH(E)A, chef de la SARL
"Apaven" a remercié le premier
ministre pour réagir sur l'initiative
de la rencontre. " Surtout dans le
sens de l'amélioration de l'adminis-
tration fiscale, après la rencontre
avec le président de la RA, des
tâches précises ont été formées et
des évaluations ont été données à
cette administration ". Notre struc-
ture est l'une des premières qui a
approuvé les réformes réalisées
depuis un an, mentionnant à
maintes reprises que la seule issue
du développement d'économie est
de travailler dans le champ de la
légitimité. La mise en œuvre
générale de la circulation de docu-
ment pourra être l'une des méth-
odes effectives de la lutte contre
l'économie de l'ombre. Il n'y a pas

d'autre issue que de montrer toute
l'économie avec ses volumes
réelles et de réaliser les engage-
ments fiscaux réels. Nous approu-
vons cette approche politique,
même révolutionnaire avec son

hardiesse, et nous sommes debout
auprès du gouvernement avec nos
consultations, expériences, nos
observations et évaluations, très
souvent avec nos évaluations cri-
tiques afin de trouver des solutions
rapides à ce problème délicate et
d'atteindre l'efficacité ", a souligné
le président de l'UIH(E)A. Parmi

les problèmes Arsen Ghazarian a
mentionné les vastes contrôles du
gros business, ce qui, selon lui, est
une nécessité objective, cependant,
il devient impossible de révéler
toute la chaîne de la réalisation et
de ce fait, une chute des volumes
de la réalisation est actuellement
observée. La raison, selon le prési-
dent de l'UIH(E)A, est que le
marché ne réagit pas à cette poli-
tique mise en œuvre. Les hommes
d'affaires ne croient pas encore que
cette politique sérieuse est succes-
sive et sera continuelle. L'autre
problème, selon les hommes d'af-
faires, est que les personnes ne sont
pas psychologiquement prêtes à
percevoir qu'une approche égale
est manifestée envers tous.  

Les autres hommes d'affaires
présents à la réunion ont également
présenté leurs préoccupations et
propositions. Tigran Sargssian a
souligné que le gouvernement ne
reculera pas du chemin de l'amélio-
ration des administrations fiscales
et de douane et des réformes réa-
lisées dans ces sphères, et il sera
conséquent pour que tous travail-
lent avec des documents, montrant
tous les volumes de la circulation
des marchandises, pour que quel-
conque homme d'affaire ne soit pas
en état de réaliser une activité hors
le champ légal et de travailler dans
des conditions égales de concur-
rence avec tous ces associés.  

Le premier ministre dit que le 
gouvernement ne reculera pas 

devant les réformes

Par Samvel Sargssian

Le PIB arménien a augmenté
de 9,8% en janvier-mai 2008 com-
paré à la même période de l'année
précédente et a fait 982 milliards
149,4 millions de drams (environ 2
milliards 871,1 millions de dol-
lars). L'indice-déflateur de PIB a
fait 107,7%.

Selon le Service de la statis-
tique nationale de la RA, la pro-
duction industrielle a diminué de
0,4% et a fait 287 milliards 712,1
millions de drams.

Le produit agricole brut a aug-

menté de 1,9% et a fait 94 mil-
liards 515,5 millions de drams, la
construction a augmenté de 14,9%
et a fait 135 milliards 318,7 mil-
lions de drams, la circulation de
marchandises de commerce de
détail a progressé de 4,3% et a fait
331milliards 918,7 millions de
drams, et le volume des services a
augmenté de 10,6% et a fait 221
milliards 843 millions de drams.

Les exportations ont augmenté
de 0,2%, faisant 421,9 millions de
dollars, alors que les importations
ont augmenté de 40,8%.

Le PIB arménien a 
augmenté de 9,8% 

Tigran Sargssian



La semaine dernière, lors de
deux audiences importantes, les
membres du Congrès ont sévère-
ment critiqué le ballet honteux de
l'administration Bush autour du
terme génocide arménien. 

La première audience, tenue le
18 juin par le Comité des Affaires
étrangères de la Chambre, portait
sur "Le Caucase : Conflits gelés et
frontières fermées", tandis que la
seconde, tenue le jour suivant par
le Comité des Affaires étrangères
du Sénat, examinait la confirma-
tion de la nomination d'un ambas-
sadeur en Arménie. 

Lors de l'audience à la
Chambre, le Secrétaire d'État
adjoint, Daniel Fried, a abordé le
sujet du génocide arménien en
exhortant la Turquie "à se confron-
ter à un chapitre noir de son his-
toire : les massacres de masse et
l'exil forcé d'un million et demi
d'Arméniens à la fin de l'Empire
ottoman." Suite à son témoignage,
le Secrétaire Fried a été interrogé
par plus d'une douzaine de mem-
bres de la Chambre. 

Lors d'un vif échange, la
Républicaine Diane Watson (D-
CA) a demandé au Secrétaire Fried
de commenter la politique du
Département d'État qui consiste à
exiger de son personnel de ne pas
utiliser le terme de génocide
arménien. Fried a esquivé la ques-
tion en déclarant que "Les États-
Unis et le Président n'ont jamais
nié aucun des événements."
Watson a alors demandé :
"Pourquoi les États-Unis ne recon-

naissent-ils pas que c'était un géno-
cide ?" Le Secrétaire Fried n'a pas
réussi à répondre à ses questions
réitérées, ce qui a amené Watson à
s'exclamer, exaspérée : "C'était un
génocide? Oui ou non ?" Elle a mis
fin à ses questions en disant :
"Manifestement, je n'aurai pas de
réponse à ma question." 

Le sénateur Ed Royce (R-CA) a
alors rappelé au Secrétaire Fried les
rapports de témoignages oculaires
sur le génocide arménien faits par
l'Ambassadeur des Etats-Unis,
Henry Morgenthau. Fried, dans un
rare moment de franchise, a dit que
les rapports de l'Ambassadeur
Morgenthau étaient "forts, stupéfi-
ants et tristement exacts et que l'in-
tention n'était pas de déplacer les
gens d'une manière pacifique." 

Adam Schiff (D-CA) a insisté
en demandant au Secrétaire Fried
s'il décrirait "les massacres de
masse des Arméniens comme étant
un génocide." Fried a répondu : "La
politique de cette Administration et
du Président est de ne pas utiliser
ce mot, bien que j'aimerais que ce
soit clair, nous n'avons jamais nié
que les faits historiques que sont
les massacres, les meurtres, l'exil
forcé et les brutalités survenus pen-
dant ces années-là, sont un fait his-
torique." 

Le moment le plus poignant de
l'audience fut lorsque le sénateur
Joseph Knollenberg (R-MI), le
coprésident du Caucus sur les ques-
tions arméniennes au Congrès, a
déclaré avant son allocution : "Je
voudrais commencer en prenant
d'abord le temps de se souvenir du
million et demi de victimes du
génocide arménien." 

Le jour suivant, lors de l'audi-
ence du Comité des Relations
étrangères du Sénat sur sa nomina-
tion, Marie Yovanovitch a dit
qu'elle compatissait à la situation
critique des Arméniens qui avaient

été "chassés de l'Empire ottoman",
puisque ses parents avaient fui les
nazis pendant l'holocauste. 

Elle a dit qu'elle comprenait
"par expérience personnelle que les
événements du passé peuvent
hanter le présent et que les person-
nes, nées une génération ou plus
après les événements apocalyp-
tiques, cherchent à obtenir la
reconnaissance des injustices du
passé." Malheureusement,
l'Ambassadrice Yovanovitch ne
semble pas être consciente du fait

que les Arméniens "ne cherchent
plus à obtenir la reconnaissance"
mais "la justice" et "des compensa-
tions équitables" pour les pertes
subies pendant le génocide. 

Cependant, Yovanovitch a
souligné que "Le gouvernement
américain reconnaît et déplore les
massacres de masse, la purification
ethnique et les déportations forcées
qui ont anéanti plus d'un million et
demi d'Arméniens à la fin de
l'Empire ottoman. Les États-Unis
reconnaissent en ces événements
l'une des plus grandes tragédies du
20e siècle -- la 'Medz Yeghern' ou
la Grande Catastrophe, terme util-
isé par de nombreux Arméniens.
L'Administration comprend que de

nombreux Arméniens et de nom-
breux Américains pensent que les
événements du passé -- auxquels
j'ai fait référence -- devraient être
qualifiés de 'génocide'. Cela a été la
politique du Président Bush ainsi
que celle des présidents précédents,
des deux partis, de ne pas utiliser
ce terme." Malgré ses mots com-
patissants, la déclaration de
Yovanovitch ci-dessus mentionnée
présente trois problèmes : 

1) Son utilisation de "Medz
Yeghern" est une ruse adroite pour
éviter de prononcer le mot géno-
cide. Si elle tient à utiliser la termi-
nologie arménienne, il aurait été
préférable de dire : "Haygagan
Tseghasbanoutyoun" (Génocide
Arménien); 

2) Au lieu de dire "de nom-
breux Arméniens," elle aurait dû
dire soit "les Arméniens" soit "tous
les Arméniens" pensent que c'était
un génocide; 

3) Il est faux de dire que c'était
la politique "des précédents
Présidents des deux parties" de ne
pas utiliser le terme de génocide
arménien. L'Ambassadrice
Yovanovitch doit sûrement savoir
que le Président Reagan a mention-
né le génocide arménien dans sa
Proclamation Présidentielle en
1981. 

Lors de la session de questions-
réponses, le Sénateur Robert
Menendez (D-NJ) a cuisiné
Yovanovitch qui a nerveusement
évité toutes les tentatives de lui
faire dire génocide arménien. À
maintes reprises, elle a déclaré que
le Président et le Département d'É-
tat sont ceux qui établissent la poli-
tique à suivre quant à la qualifica-
tion des "événements" arméniens. 

Témoin des réponses gênées de
Yovanovitch -- dictées par ses
supérieurs -- le Sénateur Menendez
n'a pas pu s'empêcher de faire cette
dure remarque : "Il est honteux que

des officiers de carrière du Foreign
Service comparaissent devant le
Comité et qu'ils trouvent difficile
de reconnaître des faits historiques,
ils trouvent difficile de reconnaître
la réalité de ce qui a été reconnu à
l'échelle internationale… Je suis
stupéfait du fait que nous puissions
parler d'un million et demi d'êtres
humains qui ont été massacrés, par-
ler de ceux qui ont été violés, par-
ler de ceux qui ont été déportés de
force de leur pays, et nous avons
des reconnaissances présidentielles
sur ces points, mais nous ne pou-
vons pas dire ce que c'était. C'est
un ballet ridicule de la part de
l'Administration autour de l'utilisa-
tion du terme de génocide." 

Après l'audience, plusieurs
membres du Comité des Relations
des Affaires étrangères du Sénat
ont soumis des questions écrites à
l'Ambassadrice Yovanovitch. Le
Comité doit rendre rapidement sa
décision quant à sa nomination, sur
la base de ses réponses orales et
écrites. 

Quelle que soit la décision du
Sénat, d'approuver ou de rejeter la
nomination de l'Ambassadrice
Yovanovitch, les vrais coupables
ici sont ses supérieurs au
Département d'État et à la Maison
Blanche, qui ont perdu tout sens de
la honte afin de satisfaire une puis-
sance étrangère de pacotille qui a
été autorisée à museler les leaders
de ce grand pays. 

Notre seul espoir est qu'avec la
prochaine élection présidentielle,
nous verrons, outre le départ du
Président Bush, celui de tous ceux
qui ont menti à l'opinion publique
par intérêt politique temporaire ;
car ce faisant, ils ont sapé les
valeurs et les principes américains. 
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" L'Arménie est ma famille ", dit le pianiste français d'origine arménienne
Vahan Mardirossian

Par Rouzan Bagratounian

Vahan Mardirossian est l'un de
nombreux musiciens talentueux
arméniens qui habitent à l'étranger,
avec cela ils visitent fréquemment
l'Arménie, y compris avec des
occasions créatrices. 

Dans l'interview accordée au
correspondant de Noyan Tapan, V.
Mardirossian a dit qu'après quinze
ans d'intervalle, en mars de l'année
passée il est revenu pour la pre-
mière fois à Erévan, et dès lors il
arrive en Arménie avec des
tournées de concert. 

En 1992, l'élève du
Conservatoire Komitas d'Erévan
part pour Paris. Il y continue ses
études dans la faculté de piano. Les
résultats sont excellents, le jeune
pianiste commence à se produire
avec des concerts sur les scènes
célèbres en France et dans d'autres
pays. Actuellement Mardirossian

donne de plus de 60 récitals par an,
et ne se trouve à Paris que deux
mois.  

Il a débuté
à l'âge de 7 ans
a v e c
l'orchestre de
c h a m b r e
d ' E r é v a n .
"L'Arménie est
tout simple-
ment ma
famille, mon
e n f a n c e ,
l'Arménie est
pour moi tout,
y compris une
source de
tristesse et
d'amour. Au sens de créativité, je
ne peux pas dire que la patrie joue
un grand rôle car la source de créa-
tion est tout le monde entier et la
vie ", dit le musicien. 

Vahan se souvient de son

impression où après quinze ans
d'absence il est venu en Arménie.

Tout était changé, et tout d'abord le
spectateur qu'il connaissait. " Il n'y
avait plus de personnes qui étaient
dans le hall à l'époque, parmi eux
étaient mon père, mes grands-
mères et mes grands-pères. A ce

moment j'ai eu la sensation que le
temps s'était arrêté : j'avais dormi

et je m'étais réveillé
quinze ans après ", se
rappelle Vahan avec
tristesse et tendresse. 

Selon lui, Erévan
s'est réveillé et respire
après les années sombres
et froides. Comme s'il
est rempli d'âme et d'é-
nergie européenne. " Et
surtout les filles ont
embelli. A mon époque
il y avait de belles filles,
mais pas d'autant qu'au-
jourd'hui ". 

Pour la dernière fois
Vahan Mardirossian s'é-

tait produit dans la patrie en avril
dernier, pendant les journées du
compositeur et chef d'orchestre
mondialement connu Krzysztof
Penderecki.

Le programme du pianiste est

varié. Selon lui, avec chaque œuvre
il étudie de nouvelles approches et
techniques. " Je toujours cherche
des nouveautés : c'est ma nature. Si
tu veux te développer, tu dois aller
continuellement vers des change-
ments, chaque compositeur a son
langage, ses approches et sa
matière, cette diversité contribue à
tout développement et enrichisse-
ment ", est convaincu Vahan
Mardirossian. 

Et avec cela, la musique
arménienne, a certainement sa
place particulière pour le musicien.
" J'aime les compositeurs
arméniens de tous les temps. Je ne
peux pas citer un compositeur que
j'aime car cela ressemble à l'amour
maternel : comment la mère peut-
elle aimer plus ou moins l'un de ces
enfants ? Ils sont tous mes pro-
fesseurs et ils seront mes com-
pagnons dans toute ma vie", a
souligné Vahan.

Notre correspondante Rouzan Bagratounian et Vahan Mardirossian


